Sciences Po / fonds CEVIPOF 


Elections Législatives du 4 Mars 1973 


Département des Landes 


l- CIRCONSCRIPTION DE MONT-DE-MARSAN 

UNION dEiviocratioue et socialiste 


Citoyennes, Citoyens. 


LTTnion DénincraLîciu<? t't SocîaUslr iJrt'senli;' à vos lllires 
suffrages {ïeux 1 t]oiiiiîh‘s <itiî ont fail leurs pi'eiiVL''fi île tiévoiie- 
meiil au bien public l 1 tic leur attacbcuiciit à la tléiuocralit'. 

Ch. LAIUARQUE CANDO 

ANCIEN DEPUTE 
maire de M0NT*DE-MARSAN 
PRESIDENT 

DU CONSEIL GENERAL 

CHEVALIER DE LA 
LEGION D'HONNEUR 

CROIX DE GUERRE 

SocioHstc Humonisie 
Indéperidont 


Henri 

LACOSTE 

COMMERÇANT 
\or maire adjoint 
DE MONT-DE-MARSAN 

MERITE COMMERCIAL 
ET INDUSTRIEL 

Rodîcal-Socîoliste 

Indépendant 




Après avoir parLicipé aelivcmetit k la Résî=^t:iiicL', 
Henri LACOSTE s^est iulércssé depuis, tic buvgut'tN amiiécs à la 
vk municipale de Mont-de-Marsatj. 

MAIRE ADJOINT DEl^'UIS U)62, il s^jccuih.- plus parlicii- 
lièrernenL des quesUons cimcci ruiut l’acHvllç ccjîiiiuurciale. [I 
a créé r ASSOCIATION DES COMMERÇANTS LIT DETAIL¬ 
LANTS : il est rORGANlSATEUn DES l OIRES EXPOSITIONS 
qui counaisseut un succès croissant. 

Il est Président de la COj\H\lISSlON DE L’EXPANSION 
ECONOMIQUE et de la COMMISSION DE CIHClTLATIt>N UR¬ 
BAINE et à ce titre Tîn.spîraleur de bcancoiip des amélioraiîüns 
{jui ont été apportées. 

Il anime niissî DES SOCIETES SPOR'ITVES telles que le 
Judo-Club MonLi>îs. il a été le rcalisaleur de TUnloii, de LniiLes 
les Sociétés Sportives en un Ciult Omni-Sports, le Stade Mun- 
tüis, et le Président de In seetion Rugby pemJanl sa montée 
en P® Dîvîsum. Tl en a aussi fuiKlé la section de Boxe. 

Fervent adepte de la COUPE RAT’tON, il dirigeait récem¬ 
ment, sur le plan nalionai, CNE CÜOPEIL4TTVE DE COMMER¬ 
ÇANTS, la plus importante de Fraiiec dans son domaine et en 
a créé une seconde pour l’aîde à la promotiüii et la gestion des 
petits et moyens commerçants. 

Pour animer le TOURISME DU DEPARTEMENT TOUT EN¬ 
TIER il a créé de nombreux syndicats d’initiative et il est 
PRESIDENT DE LA FEDERA'nON LANDAISE DES SYNDICATS 
DTNITIATIVE et PRESIDENT DU COMITE DEPARTEMENTAL 
DU TOURISME auquel il a donné une très vive impulsion. 

[1 est aussi Président de la Fédération Aquitaine des Syn¬ 
dicats dUuitlative et Offices de Tourisme. 


LAMARQUE-C ANOO s’esi lonji mrs, depuis plus de 
au MUS, porté AU BANC DES DEL’ENSEURS DE LA REPUBLI¬ 
QUE, et pcjulaiil l’oecupîiUori au RANG lïES IL\ l’IUOITlS 
dans la Résistance Landaise. 

M1LITAN1' SOCIALISTE DE TUlMUtlRS, fidêic Pensei- 
gnenient do JAURES «AiJ.ER A t/IDEAL ILV AUISSANT SUR 1J-: 
REJ'IL^ il n’a ces(i;é de déveliqjper des créations. 


DEPUTE DES LANDES 

Il est le SEUL PARLEMENTAIRE J,ANDAIS qui ait fait 
PREPARER E'i' FAIT VIRER DES ÎA>IS : 

lo) LE STATUd’ DES lîAUX RURAUX, loi 4je Ju.stioo sn- 
elale et d’înicréf économique ; 

2^) la loi sur I.A l’URERCÜfA)SE BOVINE rpil a permis 
de supprimer ce fléau onéreux pour les éleveurs et dangereux 
pour la santé pubJitiue ; 

:D) la loi créant le FONDS l'ORESJ'lER NATION AJ. qui a 
permis de sauver la Forêt i.aridaise, oti de la recmisMIner. 


la 


PRESIDENT DU CONSEIL GENERAL nn ]lij : 
CRRIATKIN DU COllUS DE DOMI’IEHS I’()IUiS l’Ij;HS, 


l;i HE<;iE DEPART EM EXT A I.E DES ’J'RANSPI )R'1’S, 

k- Sti’vitt' DEPARTEMENTAL D’INEENDIE ET DE 
T ION CIVILE. 


PROTEC- 


PRESIDENT DU SYNDICAT DEPARTEMENTAL 
D’ELECTRIFICATION dcimis plus de 25 ans II a, avec 
le concours du Conseil général, accéléré les travaux. 

PRESIDENT DE LA COOPERATIVE DES CAS¬ 
TORS LANDAIS qu'il a foiidéc il y a 21 ans, ii a Cfinstriiil 
a M(L\T-DL-MAHSAN pins [Je 2 JSOO maisons,, et 2IHKI aiitrcs à 
AKïRCKXX, MIMJZAN, YCilOtlX, ROQUEFORT, elc, faisant ae- 
eéder ainsi des milliers de l’AM ILLES MORES ILS à la PRO¬ 
PRIETE. 

PRESIDENT DE L’OFFICE DEPARTEMENTAL 

D’H.L.M. il anime les constrnelions de logements s^ieianx. 

MAIRE DE SABRES de U145 à 1115:1, il a doté eelle 
commiiiie de réalisations diverses : salle dc^: fêtes, roules, élec- 
trifiealion, adduction d’ean, elc, et lui a fa IL rai Ira per nn re¬ 
tard de 20 ans, 

MAIRE DE MONT DE-MAHSAN II a i'xiil nne leuvre 

ennsîdcrable qui éclate aux yeux (ie tons, et nuMiernîsé prrtfon 
dément le Clief-lien. Aussi les Electeurs Mon toi s lui mit accordé 
une très large confianee avec 1)5 % des vok.s. 


ElectriceS/ Electeurs, 

UédanI à [le loEigues et pressantes sollicitations, j’ai aeeepté 
en dernière betire d’étre eaiulidat, puisqu’il M'KjAlT REPETE 
QLIK MA CANDIDATURE ETAU’ NECESSAIRE POUR POUVOIR 
l’AIRE ECHEC A LTÎ,D,IL 

Je me présente à vous, en Lint que SOCIALISTE HUMA¬ 
NISTE INDEPENDANT* car je me suis écarté du Nouveau Parti 
Soeiidiste, AFIN DE RESTl-lR I^DELE A LA 'l ENDANCE SOCIA¬ 
LISTE QUE J*A1 TOUJOURS PROFESSEE, celte de JEAN-J AUBES 
et aussi de tous les autres partis socialistes européens : Belge, 
Aulrletiieii, Allemand, Anglais, Danois* Suédois, etc, qui ne soni 
ni mai.xi.s tes ni marxisnnts, mais humanisles. 

J’ADMIRE LES METHODES ET LES RESULTATS 
OBTENUS PAR LES SOCIALISTES SUEDOIS* qui* par 

les moyens de la pins totale déuiocralic ont réussi à proenrer a 
leur population le plus haut niveau de vie de rEurope* les plus 
généreuses pr<deLtioiis sociales de toute sorte, tout en promou¬ 
vant une économie des pins mtfdemes et des plus eornpélilîves. 


I 


























Sciences Po / fonds CEVIPOF 


,)E SOUHAITI^ QU'EN FlUNCE UES MEMES METETODES 
PUISSE NT ETHK APPLIQUEES POUIl AIllUVEL AUX MEMES 
RESULTATS. 

xMon Aun LEON BEOUSrE» Conseiller Géiiùrn]» Miiire de 
Morceiix, a ôlù nn tle ceux qui inVnit le [dus presse d’elre caii-^ 
tlidnl. Maié il in'a deiuaiule en inÊiiie temps de k* remplacer 
comme suppléanL 

C'est ce que mon ami tlENKl l^ACOSTE a acceid^ de faire, 

Al.ldE EÎUELE ET LOYAL depuis plus de 10 ans itaiis maii 
Conseil Municipal, il s’cfit lui aussi écarté d-e sa formation poli¬ 
tique et SC présente en TAN'J' QUE KADiCAL-SOCtALISTE IN¬ 
DEPENDANT, EIIÏEI.Ë AUX TENDANCES KADICALES-SOCIA- 
LIS l ES THADlTlONNEldJCS, depuis Camille Pellclan et Edouard 
tlcrrîot, TRES PJtOCIIES DU SOCIALISME HUMANISTE, 

L'échec de l'Etat U. D. R. 

est flagrant 

Malj^ré les louanges qiTIl se lres«e, 1/3 seulement des 
Erau^'ais se <îéelarent satisfaits, 

TOUS l.ES AU rUES, SOIT LES 2/0 SON'l’ MECONTENTS î 
les OUVRIERS, les EMPLOYES, tes PAYSANS, les ARTISANS cl 
commercants, beaucoup de chefs d'entreprises, vieux 

Travailleurs, les Retraités, les Anciens Corn Luit ta nts, etc,., 

CVst que I.E EAMEUX MIRACLE ECONOMIQUE^ c'esl^- 
dire une incontestabte progression de la Production iPa héné- 
lieié qu'à UNE MINORITE DE PRIVILEGIES qui ont pu faire 
des invesLisseuicuts GRACE A DES PROFITS ENORMES, au 
détriment de toutes les autres catégories sociales. 

Les équipements collectifs ont été sacrifiés ; 

On inaiKiue de crédits pour les ECOLES, les HOPITAUX, 
les ROUTES, le TELEPHONE, etc. 

LES LOGEMENTS SOCIAUX avec les M.L.M, ou les PRIMES 
sonl en NÜMRRE TRES INSUFFISANT, 

L^injustice fiscale s^est accrue 

1>E POIDS DES IMPOTS QUI PESENT SUE LA FORTUNE 
N'A CESSE DE DIMINUER, ET CELUI QUI PESE SUR LES 
PERSONNES N’A CESSE D’AUGMENTER. 

Les Institutions 

L'ET.vr U.n.R.. DOMINE PAR LA HAUTE RANQUE A EN¬ 
GENDRE LA SPECliLATION LA PLUS EHONTliE, El' LES 
SCANDALES ENORAIES ET MUI.TIPLES. 

Il faut remettre de l'ordre dans la République 

EN RE.STAURANT LE CONTROLE ET l,ES PREROGATIVES 
NORMALES DU PARLEMENT, 

EN APPi.IQUANT CORRECTEMENT LA CONSTITUTION 
DH 1953, et eu ta corrigea ut par la suite. 

t^e PrésidenI de ia République DOIT FTRK L^N ARBITHH. 

Il faut prornouvoir ta justice sociale 

grâce il des REFORMES PROFONDES el généreuses qui sont 
LECrriMES ET URGENTES : 

ALLOCATION VIEILLESSE PORTEE à 50 000 AF 
piir mois, puis accrue progressivemeuL. 

RETRAITE DE LA SECURITE SOCIALE pnriée progrès- 
sivemciiL au niveau iJu S.M.I.C. 

S.M,i.Ç. à 100 UOO AF PAR MOIS, 

RETRAITE RAMENEE h 00 ANS progrcüsivemenL 

AUGMENTATION DES PRESTATIONS SÜCiALES DI- 
ERSES : soins médicaux, maternité, alloealirus fa¬ 
miliales et de logement. 

EGAldTE DES RETRAITES ET PRESTATIONS SOCIA¬ 
LES POUR LES ARTISANS ET COMMERÇANTS. 

CONSTRUCTION DE LOGExMENTS SOCIAUX EN NOM- 
RRE SUIG’'1SANT ; H.L.M, et niaisüiis écontïiuiqucs ia- 
Tniliales. 


CE PROGRAMME DE REFORMES SOCIALES PEUT ETRE 
NORMALEMENT IGNANCE. EN FAISANT CESSER LES PRO¬ 
FITS SCANDALEUX, LES GASPHJ.AGES ET GRACE A IVAUG- 
MENTATION NORMALE DE LA PRODUCTION, 

POUR MIEUX ORGANISER LA J PRODUCTION ET FAIRE 
CESSEJt I.A TOUTE t^UlSSANCE DES GRANDES ENTREPRISES 
CAPITAUSTES, il faut ALIGMFÎNTER LE SECTEUR PUBLIC 

nationalise; promouvoir un tiu:s imih)rtant sec- 

rrClTt DE LA COOPERATION, tout en laissant A J.A LÏRRE EN- 
TREPRISE, nornialemeiit eoiilrdléc, la possîhîtité de jouer un 
foie néeessaire d'émulalioii. 

IL FAUT ASSURER L EGALITE DES CHANCES 
A TOUS LES ENFANTS DE FRANCE par la démocra- 
lisalimi de l’enseignement, LA GRATUITE TOTAI.E JUSQU'A 
îfî ANS : f(uirnîtuiTs seolaires, eantines senlaires, Iran ports sco¬ 
laires, été. 

POUR AVOIU A TRANSPORTER MOINS D’ENFANTS, Î1 
faut laisser le« élèves dans les écoles de village JUSQU'A 13 
ANS, ét CREER DE PETITS INTERNATS dans tes CJLG. et C.E,S. 

AtdlES llî ANS, IL EAU'I' ACCORDER DES R OU USES BEAU¬ 
COUP J*LUS NOMBREUSES ET PLUS IMPORTANTES, avec en 
plus aux ETUDIANTS EN FACULTE OU DANS LES GRANDES 
ECOLES, DES PRETS SANS INTERETS, REMBOURSABLES EN 
20 ANS. 


Il faut d'urgence faire l'Europe 

Avec un ['AHUîMENT EUROPEEN, l'iii an snlTi'niïe Univer¬ 
sel, et UN ORGANISME PERMANENT DE COORDI.VATION 
[îfiur harmnuiser les charges sociales, la fiscalité, les conditions 
de travail, etc. 

Sans quoi notre pays ne pourra pas SAUVEGARDER SA 
MONNAIE, SON COMMERCE ET SON INDUSTRIE, NI ASSU¬ 
RER SA PROSPERITE, NI SES REFORMES SOCIALES, NI SON 
INDEPENDANCE, NI SA SECURITE. 

TanL que iVexîste pas le dé.sarmement général contrôlé et 
simultané, la Franée ÏIOIT RESTER DANS L;ALLIANCE AT¬ 
LANTIQUE en attendant que soit mis sur pied UN SYSTEME 
EUROPEEN DE DEFENSE COLLECTIVE. 

PROGRAMME DEPARTEMENTAL : 

Pour éviter la désertion des campagnes, il faut CREER 
DES EMPLOIS POUR LES JEUNES en IMPLANTANT DES IN¬ 
DUSTRIES DIVERSES. 

Il faut ALORS PROMOUVOIR UNE VIGOtnŒUSE DECEN¬ 
TRALISATION INDUSTRIELLE, vn dominnl des prîmes plus 
Importantes {lans les petites villes et btturgades. 

LES EQUIPEMENTS COLLECTIFS : adduelinii d'eau, étec- 
trificaHon, téléphone, etc. doivent être accélérés. 

LE GEMMAGE devrait élrc en eouragé eu payant mieux lefi 
gemmeurs, et en eréaut des îiiduslries Irailaîit (es produits 
résineux. 

LE TOURISME doit être développé tiur ta côte et dans ritité- 
rieur du département. 

Enfin LA CHASSE LANDAISE doit pouvoir conserver ses 
pratiques Iraditionneiles. 

LES MAIRES UE TOUTES LES COMMUNES savent que 
j'ai été leur défenseur et je le resterai, souhaitant qu'on donne 
aux collectivités locales une très large lutonomie, des moyens 
financiers importants, et qu'mi les Hbèrc de la T.V.A. 


Appel aux Montoises et aux Montois 

Pour que le programme d'expansiuti locale puî^îse se déve¬ 
lopper PLUS VITE ET PLUS SUREMENT, LA VILLE CHEF-LIEU 
A INTERET A CE QUE SON MAIRE SOIT PARLEMENTAIRE. 

Je souhaite que les 11362 élecLrices et éJeeteurs qui m'ont 
renouvelé mon mandat munieipal, et si possible beaucoup d'au¬ 
tres, me doiment des moyens nouveaux et plus puissants, qui 
me pcrmcHraienl de travailler avec plus d’^eflicacité, dans Pin- 
té rét de notre ville, 

El COMME ELLE EST LE CHEE-LIEU, CELA INTERESSE 
AUSSI TOUTE LA CIRCONSCRIPTION, 


NOUS SOUHAITONS QUE DANS LE MEME SOUCI D’EFFICACITE, DANS LE MEME ESPItlT GENE¬ 
REUX ET LIBERAL QUE NOUS APPORTONS A LA GESTION MUNICIPALE, LA FRANCE TOUT EN¬ 
TIERE PUISSE PROSPERER DANS UN CLIMAT DE .lUSTICE SOCIALE, DE LIBERTE ET DE FRATER¬ 
NITE. 

Candidat titulaire et H. LACOSTE, Candidat suppléant 

Vu ; LES CANDIDATS. 


Votez Ch. RM/\RQUE-CANDO, 


Imo. LANDAISE - Mt-de-Morsan 










